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« J’ai du temps et je voudrais faire du bénévolat. Je suis à la retraite et voudrais me rendre utile, 
j’aimerais voyager et aider les enfants dans les pays pauvres », Voilà des phrases que nous entendons 
très souvent. Pourtant pour nous, c’est parfois un vrai casse tête de répondre aux demandes. Nous avons 
toujours besoin de nouvelles personnes au sein de l’association, mais nous ne pouvons pas offrir des 
tâches clé en main. Il y a toujours du travail, poser des troncs dans les magasins, vendre des oranges ou 
des lièvres de Pâques en chocolat etc.…. mais ce n’est pas ce que demandent les volontaires qui souhai-
teraient faire un  travail régulier 1 ou 2 fois par semaine et c’est à ce moment-là que nous ne pouvons pas 
suivre. 
 Pour un travail administratif comme le secrétariat ou la trésorerie il faut d’abord bien connaître 
l’association, assister régulièrement aux séances de travail du Conseil d’Administration pour saisir le fonc-
tionnement et la philosophie de Terre des Hommes Alsace.  
Lorsqu’on est bénévole pour donner des cours de soutien scolaire ou entrainer une équipe de foot, les 
bénéficiaires sont en face du volontaire, mais chez Terre des Hommes Alsace les bénéficiaires sont loin 
et la plupart des personnes qui œuvrent pour soulager leur misère ne rencontreront jamais les enfants. Je 
dirais que le profil du bénévole idéal serait de pouvoir travailler seul, mais en se sentant intégré dans une  
équipe. Mais ces bénévoles existent puisque TDHA en compte plus de 300 réguliers et une centaine 
d’occasionnels qui depuis des années, dans nos groupes de village ou individuellement,  sont aux côtés 
des enfants. L’essentiel est de rester ouvert aux autres et de donner l’envie de faire partie de la famille de 
TDHA. Il est d’ailleurs tout à fait possible de donner une seule journée par an, chacun étant libre de 
s’engager selon ses possibilités. 
Notre bulletin retrouve ses rubriques habituelles avec un petit tour d’horizon de nos programmes. En sup-
plément vous aurez même des nouvelles des Beatles qui sont revenus pour faire un concert au profit des 
enfants du Brésil. Plusieurs rendez-vous incontournables dans la vie de l’Association vous seront propo-
sés : les journées d’Octobre, la marche de Muespach le Haut et la vente des Oranges. Nous comptons 
sur les anciens membres mais aussi sur ceux qui aimeraient nous rejoindre. 

            Brigitte  
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INDE:  Le s  bido n ville s  de  H o w rah  
 
En France, l'Inde est aujourd'hui de plus en plus connue pour être le pays de la high-tech, où la 
matière grise se monnaye durement et où une minorité représente l'atelier électronique de la 
planète. C'est certainement vrai.  

Mais ce développement rapide d'une partie 
de la population fait honteusement face à 
la pauvreté la plus criante des autres. Ces 
autres ne sont malheureusement pas une 
minorité marginale puisqu'ils représentent 
25% de la population. 
 
 
Signe des temps: des constructions 
futuristes cohabitent avec la circulation 
hétéroclite qui va de la Mercedes dernier 
modèle au char à bœufs ou au Rickshaw 
tiré par l'homme.  
 
 
 

 
 
Ces dernières années, Calcutta a 
vraiment changé. Les routes sont en 
meilleur état, des voies rapides aériennes 
ont vu le jour, de nombreuses voitures 
modernes passent devant des vitrines 
vantant le téléviseur à écran plat dernier 
cri. Les rickshaws se font discrets: ils 
n'ont pas disparu, mais ils ont été 
relégués dans des quartiers non 
fréquentés par les touristes et les 
hommes d'affaires. Mêmes les tas 
d'ordures pestilentiels qui encombraient il 
y a quelques temps la ville, sont devenus 
exceptionnels tout comme la partie visible 
de la pauvreté de certains habitants. 
 
 

Quand on traverse le nouveau pont du 
Hooghly, large bras du Gange, pour se 
rendre à Howrah, ville jumelle de 
Calcutta, on a l'impression de revenir 25 
ans en arrière. 
 
Alors que dans la ville voisine des 
immeubles de standings et des quartiers 
neufs poussent comme des 
champignons, des milliers de gens, 
chassés par cette évolution de 
l'urbanisme, sont venus s'échouer dans 
des nouveaux bidonvilles. 
 
Il n'est évidemment pas facile de trouver 
un emplacement. Ici, c'est sur la 
canalisation qui suit la voie de chemin de 
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fer que s'est installée cette communauté. 
La pollution est terrible et les odeurs 
insoutenables.  
 
Une des activités des pères de famille 
consiste à "chercher de l'or": des 
camions bennes déchargent des ordures 
venant de chantiers mécaniques. Ils 
lavent alors ces déchets à la manière 
des chercheurs d'or pour récupérer des 
copeaux de cuivre ou d'autres métaux 
qu'ils vendent au kilo. En 12 h de travail, 
ils arrivent à collecter 100 g à 1 kg de 
métaux, ce qui peut rapporter au 
maximum 60 Rs (1 €), somme qu'il 
faudra partager, ou plutôt se disputer, 
entre "collègues".  
 

Notre partenaire Howrah South Point 
s'est fixé trois ans comme objectif pour 
venir en aide et changer la vie des 
enfants de ces défavorisés. Comme cela 
s'est toujours fait dans les autres 
bidonvilles de Howrah, cette aide est 
volontairement limitée dans le temps: il 
ne faut pas qu'elle se transforme en 
rente viagère. 
Les 175 bénéficiaires sont déjà identifiés 
et ont leur carte de suivi (courbe de 
poids, de vaccination, etc). Mais ce 
programme étant nouveau, les 
employés de HSP investissent 15 jours 
par mois ici, et le reste du temps dans 
les 4 autres bidonvilles. 
 

 
Elles ont fait installer un petit abri en 
bambou. Deux fois par mois elles y 
distribuent des produits de première 
nécessité: ½ litre d'huile de soja, 4 kg 
de riz, 1 kg de lentilles. Deux autres fois 
par mois, elles pèsent les enfants, 
vérifient leur croissance et leurs 
vaccinations. Trois fois par mois l'abri 
sert d'infirmerie où les maladies vont de 
la tuberculose, aux pneumonies, 
infections graves ou plaies purulentes 
en tout genre. 
 
Les cas les plus graves sont admis au 
dispensaire où ils sont alors pris en 
charge par des médecins. 
 
Même si en 2007 l'Inde fait effectivement partie des pays émergeants de l'Asie, c'est pour ceux qui 
n'ont toujours pas le minimum, pour les enfants en particulier, que Terre des Hommes Alsace doit 
continuer à se battre aux côtés de nos partenaires. 
 Marc 
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Nouvelles de Madagascar 

 « Chez Terre des Hommes Alsace nous n’avons pas l’habitude de 
montrer des photos trop difficiles, mais pour cette fois nous faisons 
volontairement une exception, car pour parler de la malnutrition à 
Madagascar ces photos parlent bien plus que des mots. Nous 
aimerions que ces tristes images soient un témoignage et qu’elles 

ne soient choquantes que par leur profonde injustice.»  

La malnutrition infantile à Madagascar 
A Madagascar, la malnutrition touche une grande partie de la population et demeure un problème 
important, à la fois sur le plan social et sur celui de la santé. Dans ses formes les plus aiguës, elle 
pose un grave problème de santé publique car elle contribue à l’augmentation des risques de décès 
surtout chez les enfants de bas âge. 

 

Elle dépend des facteurs 
immédiats liés au régime 
alimentaire et à une bonne 
santé, eux - mêmes dépendants 
de la sécurité alimentaire, de 
l’accès aux services de santé, du 
niveau d’instruction des mères 
de famille et du pouvoir 
économique. 

Les provinces qui ont le taux le 
plus élevé de pauvreté  sont 
Fianarantsoa, Toamasina et la 
capitale Antanarivo. 

 
Un petit garçon de 8 ans et pèse 7,9 kg 

 
 
Selon une enquête menée par OMS (Organisation Mondiale de la Santé ) près de la moitié des 
enfants souffrent d’un retard de croissance. 45% souffrent de malnutrition. 
 
Des éducations nutritionnelles sont menées dans les centres  de PMI (Protection Maternelle et 
Infantile) mais comment les familles peuvent-elles les mettre en pratique alors qu’elles ont moins de 
0.50 euros par jour pour survivre. 
 
La malnutrition constitue la toile de fond des maladies infectieuses infantiles. Elle aggrave ces 
maladies et augmente le taux de mortalité chez les plus petits.  
 
Toujours selon l’ OMS, sur 1000 enfants qui naissent vivants 58 vont décéder avant leur 1 an, sur 
1000 enfants âgés de 1 an, 38 n’atteindront pas  5 ans. 
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Ce bébé a 8 mois et il pèse 3,7 kg. Que peut-il bien 
extraire des seins de sa  maman, elle-même dénutrie. 
A son arrivée elle pesait 32,5 kg avec des œdèmes 
au niveau des membres inférieurs 

Depuis 2005 nous soutenons l’hôpital 
pédiatrique de Fianarantsoa et l’équipe du 
Docteur Nielle a déjà pu sauver des dizaines 
d’enfants. Je profiterai de mon voyage dans la 
Grande Ile au mois de novembre pour analyser 
au mieux la situation afin de donner plus de 
moyens à ce programme qui en a tant besoin. 
 
Nous avons pu, grâce à votre générosité, faire 
de nombreux parrainages pour l’hôpital de 
Fianarantsoa et cela va permettre d’aider plus 
d’enfants et surtout de les suivre après leur 
guérison. 
 
Dans la capitale notre programme de PMI se bat 
aussi contre ce fléau qu’est la malnutrition et les 
nouvelles ne sont pas bonnes. Les produits de 
première nécessité ont subi une lourde inflation, 
les familles déjà dans une grande précarité 
s’enfoncent encore plus dans la misère. 
 
Le travail de planning familial prend ici toute son 
importance dans ces périodes noires et il vaut 
mieux ne pas mettre d’enfant au monde si c’est 
pour le laisser mourir de faim. 
 
L’équipe du Docteur Charlys a compris depuis 
longtemps et a fait de cette bataille une priorité. 
Les travailleuses sociales vont chaque jour à la 
rencontre des femmes et leur proposent des 
moyens de contraception. 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le centre accueille aussi des centaines d’enfants qui sont suivis par les équipes de la PMI. Afin de nourrir les 
enfants le PAM ( Programme Alimentaire Mondial )  fournit de la farine enrichie . 
 
A cause de l’inflation et du taux de change moins avantageux ce programme rencontre des difficultés pour 
boucler le budget. Au vu de la situation le Conseil d’Administration  va  rallonger le budget de ce programme 
pour leur permettre de travailler dans la sérénité. 
 
Je pense que ce voyage d’évaluation va être difficile, jamais nous ne nous habituerons aux enfants qui 
souffrent, ces enfants si jeunes et qui pourtant portent sur leur visage toute la douleur du monde. Mais vaille 
que vaille nous avancerons et continuerons à nous battre auprès de nos partenaires pour faire reculer la 
misère. 
 
Je ramènerai de mon voyage des photos d’enfants qui auront retrouvé le sourire grâce à l’action que nous 
menons sur place, et surtout grâce au travail en Alsace. 
 

Que tous les vendeurs d’oranges en 2007 aient une pensée pour les enfants 
malgaches qui meurent de faim et plus que jamais notre slogan « 2 euros permettent 
d’offrir 6 repas »  résonne haut et fort car les besoins sont immenses. 
           

Brigitte FLAMMEN 
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Brésil – plus qu’un simple coup de pouce ! 
 
Suite à l’assemblée générale 2005, le conseil d’administration s’était engagé à utiliser 
l’excédent de 2005 et à réduire une partie des réserves. 
Nous avions décidé de soutenir le projet « LAR DA MENINA » en participant au financement 
d’une toute nouvelle structure d’accueil. Après l’achat d’un terrain de près de 47 ares, je 
vous avais informé dans le dernier bulletin du début de la construction. Construction qui est 
désormais achevée et opérationnelle depuis mars.  
Le 16 mai dernier, accompagné de trois bénévoles de notre association, nous avons 
participé à l’inauguration des nouvelles infrastructures. Un grand moment d’émotion !!! 
 

Cette structure est vraiment bien étudiée, spacieuse, claire, bien ventilée, décorée avec goût 
et surtout construite pour durer avec des matériaux de qualité.  Elle se compose d’une 
cuisine, d’un réfectoire, de toilettes, de douches, d’une salle d’artisanat, d’une salle de 
couture, d’une salle informatique, d’une bibliothèque et d’une salle de classe. L’espace 
extérieur est réservé au potager ainsi qu’au terrain de jeu, dont la réalisation sera financée et 
achevée par le groupe jeunes lors de son passage à Belmonte. 
La petite maison existante lors de l’acquisition du terrain a été rénovée et le résultat est 
vraiment positif. Elle comprend un accueil avec une exposition du travail artisanal ainsi que 
sur l’historique du projet, une infirmerie avec douches et toilettes, le secrétariat, une 
buanderie, une réserve alimentaire et une chambre. 
 
Belenita et Dayse ont passé de nombreuses nuits blanches avant d’atteindre cet objectif, 
mais elles ont un mérite énorme et nous pouvons être fier de les avoir comme partenaires. 
Elles ont su s’entourer de personnes compétentes et sensibles et se sont imposés dans 
cette ville où les femmes souvent ne sont pas reconnues à leur juste valeur. 
 
A présent les 50 jeunes filles des rues sont accueillies dans des bâtiments adaptés pour 
retrouver quotidiennement un peu de tranquillité et l’espoir d’un avenir meilleur. 
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Lors de la soirée inaugurale, les responsables avaient convié près de 300 personnes, dont 
Monsieur le Maire et quelques personnalités locales. Même si je n’aime pas trop les 
discours, j’ai rappelé au premier magistrat que nous devons être partenaire et travailler pour 
le bien-être de leurs enfants, enfants qui sont le futur de leur ville.  J’en ai profité pour lui 
demander de faire voter un décret municipal qui garantisse la continuité de la prise en 
charge des éducateurs, même si lors des prochaines élections il ne devait pas être réélu. Il a 
promis en public de faire le nécessaire. Nous restons attentifs… 

 
Depuis mon dernier passage un cahier des 
comptes à été crée et à présent il n’y a plus 
aucun souci de clarté et de transparence 
financière. Il est évident que les 
responsables n’avaient pas l’habitude de 
gérer de telles sommes d’argent. Marisa, 
externe à l’association et gérante d’une 
entreprise de matériaux de construction, a 
sur ma demande, contrôlé et mis son 
expérience de gestionnaire rigoureuse au 
profit de l’association et ainsi a guidé nos 
partenaires. 
Bien conscient de toute notre aide et malgré 
une grosse inconnue en ce qui concerne les 
frais de fonctionnement, les partenaires ont 
promis de ne pas augmenter le budget 2008 
et ferons le maximum pour trouver plus 
d’aide locale. 
 
 

 
 
Pour la réalisation de ce projet il a fallu 
beaucoup d’énergie pour garantir les 
fonds, c’est pourquoi l’association « Lar Da 
Menina », qui sait que cela na pas été 
facile, m’a demandé de vous remercier 
tous pour cette merveilleuse collaboration. 
 

         Simon 
 
 
 
Visitez leur site : www.lardamenina.org

Que de sourires… et pourtant que de situations souvent terribles derrière ces visages

Belenita la présidente et Dayse la trésorière  
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  Le groupe « Jeunes Brésil » en Voyage 

Lors de la rédaction de ce bulletin nous étions à la découverte de notre projet au Brésil. 
Aurélie n’a malheureusement pas pu se joindre à nous. Elle aura d’autres occasions de découvrir le 

projet auquel elle a participé en accompagnant Simon lors d’une future visite. 
 

Le récit de notre voyage sera diffusé lors de la parution du bulletin de fin d’année. 
Ou mieux encore :  

Invitez nous pour une soirée témoignage : contactez Simon 03 89 677 90 
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Quelques nouvelles de la cantine de Gamadji Saré (Sénégal) 
 

Un an que Terre des Hommes Alsace aide au fonctionnement de la cantine de Gamadji 

Saré. Le temps est cette année source de discussions en France mais aussi au nord du 

Sénégal. 

Sur la route qui mène au programme, par moment, la visibilité était quasi nulle à cause des 

tempêtes de sable. Le climat est important dans cette partie du monde car il a une 

conséquence directe sur la vie de 

la population et sur les prix au 

marché.  

L’année dernière, les troupeaux 

venaient boire au fleuve tandis 

que cette année, la température 

était trop élevée et le manque de 

nourriture important. Les 

éleveurs ont emmené leurs 

troupeaux plus tôt que prévu vers 

les grands pâturages du nord 

ouest du Sénégal.  

 

 

 

Sur les étals du marché, une 

discussion interminable 

commence entre la vendeuse et la responsable des achats pour la cantine afin que le prix 

soit le meilleur possible. Tout se négocie surtout quand on achète les ingrédients pour le 

repas de 382 enfants.  

L’année dernière, une liste de premières nécessités avait été établie entre le comité de 

gestion de l’école et TDHA. Nous avons pu palier au plus urgent. L’école a maintenant de 

l’électricité et un congélateur a été acheté. Il permet d’avoir de la viande en grosse 

quantité. 

 

 

 

 

Cette région est magnifique et les gens 

chaleureux mais il est difficile de vivre au milieu 

de rien. L’émotion est à son comble quand une 

maman m’offre son bébé pour qu’il ait une vie 

meilleure. Elle ne comprend pas toujours mon  

refus. L’enfant est si important dans notre société 

que ce geste nous déstabilise. 

 

 

A la sortie du village, un jardin a vu le jour, pas 

sans mal. Le terrain appartient à des villageois. 
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Les semences sont difficiles à 

trouver. Malgré tous ces 

aléas, la récolte de tomates a 

été abondante et Joseph a 

même pu en vendre sur le 

marché de Thiès. 

 On y trouve des haricots, des 

choux, des pommes de terre, 

du poivron, du maïs. Un 

jardinier s’y emploie tous les 

jours même si parfois il est 

difficile de changer ses 

habitudes. Il est irrigué par 

une moto pompe. En 

attendant les pluies qui 

tardent à arriver, des 

aubergines et des melons poussent.  

 

Je voudrais pour finir, mettre les femmes à l’honneur.  

J’ai vécu lors de mon voyage un moment inoubliable. Nous avons pu rassembler 120 

femmes sur les 140 qui œuvrent bénévolement pour la cantine. Lors de la fête qui leur était 

dédiée, chacune y est allée de son pas de danse au rythme d’une casserole tam tam. La 

cour de l’école s’est transformée en arc en ciel, tellement les boubous étaient magnifiques. 

Elles viennent par groupe les jours d’école pour que les assiettes de leurs chérubins soient 

remplies. L’élaboration du repas se fait dans la joie et la bonne humeur. Les femmes sont 

le pilier du village. Le travail est harassant, les journées interminables et leur dévouement 

exemplaire.  

Malgré cela, elles affichent un large sourire. Elles ne se plaignent jamais !  

Merci du fond du cœur !  

 

Le chemin est encore long et 

les aléas africains nombreux 

mais si chacun prend son 

bâton de pèlerin, ensemble 

nous bâtirons un monde 

meilleur ! 

 

 

Barras Catherine  
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C’est au mois de novembre 2006 que j’ai pu rencontrer mes partenaires au Vietnam. Depuis des 
années, ma mission au sein de Terre des Hommes Alsace concernait les chiffres et s’ il est une chose 
de faire des virements dans les pays c’en est  une autre de rencontrer les bénéficiaires sur place et de 
partager avec eux quelques instants de vie. 
 
Chez Chi Don, il y a maintenant 36 enfants qui portent tous le nom de DON. Lors de notre passage il y 
avait trois nouveaux bébés qui ont été recueillis au mois d’avril. La « famille » s’agrandit… 
 
Ces enfants qui ont été abandonnés dans la rue ou sur une décharge publique avaient bien mal 
démarré dans la vie. Mais quand on voit d’autres enfants qui trainent dans les rues, on se dit que les 
enfants de Chi Don ont finalement de la chance de se retrouver dans une maison où ils mangent tous 
les jours et où l’amour n’est pas chichement compté. 
 
Chi Don a du mal à résister aux multiples demandes qu’elle reçoit pour accueillir plus d’enfants. La 
capacité de la maison n’est pas extensible et il faut être prudent de ne pas avoir trop d’enfants. Chi Don  
n’a toujours pas les agréments nécessaires pour sa maison. Lors de notre visite elle devait soumettre 
les enfants à une campagne de vaccination obligatoire. Les vaccins ne sont bien sûr pas remboursés 
par le gouvernement vietnamien. Pour soulager Chi Don, Terre des Hommes Alsace a décidé de 
prendre en charge la facture. 
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ENVOL 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le projet « Envol » est maintenant bien rodé. 
Les enfants qui viennent à l’école sont plus de 
120 et 80 d’entre eux reçoivent un repas à midi. 
 
Les familles de ces enfants sont très pauvres et 
ne peuvent pas donner un repas pour leurs 
enfants. Comme le ventre vide n’est pas ce qu’il 
y a de mieux pour apprendre, les enfants 
goûtent aux joies de la cantine. Nous avons 
partagé des repas qui sont toujours à base de 
riz avec viande ou poisson ainsi que des 
légumes et des fruits, le tout vraiment bon. 
 
Les ateliers de « Maison Chance » se trouvent 
maintenant dans les murs « d’Envol » et les 
jeunes présentent leur travail dans un petit 
magasin d’exposition. Sans aller jusqu’à parler 
d’autofinancement, nous espérons que ce projet 
pourra un jour voler de ses propres ailes. Les 
idées ne manquent pas et nous verrons bientôt 
un échantillonnage de leur savoir-faire sur nos 
stands. 
 
Maison Chance semble un peu vide dans la 
journée, car tous les pensionnaires sont au 
travail à Envol, et il n’y reste que les jeunes qui 
sont trop handicapés pour travailler. 
 
Mais le soir nous retrouvons l’ambiance si 
chaleureuse de cet endroit. 

 

 

 

 

      

   

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

A Soctrang, un de ces magasins se trouve près d’un lieu de promenade, il attire beaucoup de visiteurs qui 
viennent admirer les étalages. Nous n’avons pas pu y entrer tant le niveau sonore de la musique était 
agressif. Mais cela semblait plaire et faisait l’effet inverse sur les Vietnamiens. Il faut espérer que cela ne 
signifie pas la mort des petits commerçants et des marchés.  

 

Les voyages ont pour but principal d’évaluer les 
programmes. Nos partenaires se plient bien 
volontiers à nos demandes. 
 
Nous travaillons sur les livres de comptes et nous 
vérifions toutes les factures. Nous allons 
également faire des courses alimentaires afin de 
confectionner un repas et ainsi pouvoir comparer 
les prix des repas calculés par les responsables et 
les prix réels à la consommation. 
 
Lors des achats, nous pouvons constater qu’il y a 
des prix assez divers. Les marchés offrent les prix 
les plus intéressants. Mais il y a aussi de plus en 
plus de grands magasins qui ont beaucoup de 
produits pas franchement nécessaires. Mais le but 
du marché de la consommation n’est-il pas de 
créer de nouveaux besoins ? 
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Grand moment d’émotion  
quand, à l’instant du 
départ, nous voyons 
arriver les enfants du 
foyer de Don. 
Les enfants sont 
accompagnés de 
Dominique ainsi que de 
Kiet. Les grandes filles 
portent les plus jeunes et 
nous faisons encore vite 
des photos. 
C’est sous les chants d’au 
revoir que nous quittons le 
Vietnam, mais ce n’est 
qu’un au revoir, car 
maintenant que j’ai 
rencontré les enfants sur 
place, j’ai hâte de les 
retrouver lors d’une 
prochaine évaluation des 
programmes. 
 
                       Emmanuel 

     

Ottmarsheim  vente de pâtisserie dans l’exposition de coquillages  
15 et 16 septembre 
 
Muespache le Haut          marche de solidarité avec possibilité de restauration 
23 septembre 
 
JO Mulhouse              tombola fêtes d’octobre de Mulhouse 
du 4 au 14 octobre 
 
Opération «Oranges »         ventes organisées octobre, novembre et décembre 
 
Boenlesgrab   vente de noël les trois premiers dimanches de décembre 

Possibilité de prendre un repas. Le restaurateur reverse une 
partie du prix pour TDHA 

Le Chocolat chaud sera remplacé par la galette des rois au mois de janvier 
 

Urgent,Urgent, Urgent……………….. 

 
Nous recherchons, pour nos programmes en Inde et Madagascar, des vêtements été 
d’enfants de 3 mois à 8 ans. 
Les vêtements peuvent être déposés dans les containers à Rixheim. Pour les 
habitants du Sundgau, nous pouvons organiser un ramassage avec la camionnette 
de TDHA. En ce cas, téléphonez au secrétariat au 03 89 70 17 35 pour fixer un rendez 
vous. 
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9ème MARCHE DE TERRE DES HOMMES ALSACE 
 

dimanche 23 septembre 2007 à Muespach-Le-Haut 
 
Les Jeunes seront de retour de leur séjour au Brésil après avoir partagé un moment de leur vie 
avec « nos enfants » et se feront un plaisir de vous raconter leur aventure. 
 

"Le monde du par t age devra remplacer  le par t age du monde" 
 

Alors nous comptons sur votre 
présence à tous, pour partager un 
agréable moment et par la même 
occasion partager en faveur des 
enfants du Brésil, qui n’ont pas choisi 
leur situation. 
Venez avec votre famille, vos amis, 
encouragez les associations à participer 
et découvrez le village et ses alentours. 
 Les moins sportifs peuvent simplement 
rendre visite à nos différents points 
gastronomiques. Le départ aura lieu de 8 
heures à 14 heures près du stade de 
football à la salle communale. 
Cotisation de participation: adultes 3 
Euros. - enfants (-12 ans) 2 Euros.- carte 
famille 8 Euros. 
 

Les bénévoles du groupe sundgauvien assureront la restauration et vous proposent: 
- une distribution gratuite de boissons chaudes au premier poste de ravitaillement. 
- Boissons, potage, saucisses et casse-croûte auprès d'un second poste de ravitaillement. 
- Repas chaud à l'arrivée (collet fumé, frites, salade – adultes 9 € ; enfants –12 ans -6 €) 
 
  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

La marche aura lieu quelles que soient les conditions atmosphériques. 
 

« Merci pour eux !! »   Simon 
 

Réservez-vous dès à présent la soirée du 17 novembre  et 
participez à La Soirée LOTO (20 heures) à  Muespach-le-haut 
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Dans notre dernier Journal nous avons particulièrement voulu mettre à l'honneur le travail de nos 

groupes de bénévoles sans qui toute l'aide que nous pouvons apporter aux enfants ne serait pas 

possible. La liste n'était évidemment pas exhaustive. 

 

Depuis de nombreuses années par 

exemple, des bénévoles de Mulhouse, 

d'Issenheim et d'ailleurs mettent leur 

effort en commun pour installer un stand 

et vendre des vêtements d'occasion sur le 

Marché du Canal Couvert de Mulhouse. 

Et cela quelle que soit la météo. 

Les recettes ne sont pas toujours 

proportionnelles au travail qu'ils 

investissent, mais nous savons tous que 

chaque euro récolté est bienvenu et utile. 

C'est avec plaisir que nous parlerons de 

vos actions si vous nous faites parvenir 

une photo numérique. 

Marc 

 

 

 

Des nouveautés cette année aux Journées d’Octobre. L’équipe qui prépare cet évènement à 
beaucoup réfléchi afin d’utiliser au mieux la place dans le stand. Nous garderons le principe 
de la tombola, mais nous remplacerons la marguerite.  
 
Ce qui ne change pas c’est la participation des bénévoles, alors à votre téléphone pour 
appeler Marlène afin de vous inscrire pour une permanence. Comme pour l’année dernière 
les permanences seront de 4 heures : soit de 12h à 16h, de 16h à 20h ou de 20h à 24h. 
 
 
 
 
L’année dernière nous avions battu des records de vente et nous éspèrons en faire autant 
cette année. Au moment de l’impression du journal nous ne savons pas encore quel sera 
notre emplacement .   
 
Comme d’habitude les confitures maison seront les bienvenues ainsi que les noix que nous 
pourrons mettre en sachets et qui feront des lots de choix sur notre stand.. 
 
        

Si vous avez envie de venir soutenir cette action  
n’hésitez pas à nous contacter. Vous pourrez faire 
une permanence avec une ou un habitué et nous 
sommes certains que vous passerez un moment 
agréable dans un endroit très sympatique. 
 
 

Brigitte 
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Organisations des ventes : 
 
Si vous avez besoin d’un courrier  pour demander l’autorisation dans une école ou dans un 
magasin, nous avons des courriers type. En ce qui concerne le matériel  sachets, affiches 
celui ci se trouve au siège à Rixheim. Je vous le préparerai sur demande.  

 

Réserver une date dans un magasin : 
 

Si vous organisez une vente, il faudrait faire la demande dès le mois d’octobre voire 
septembre. Attention aux dates des opérations « sucre » pour lutter contre le diabète, qui a 
lieu traditionnellement au mois d’octobre, et la banque alimentaire, le dernier samedi du mois 
de novembre. 

.Achat des oranges :   
 

Vous pouvez acheter vos oranges où vous le souhaitez pour les ventes dans les écoles, 
mais pour la vente dans les magasins, il vaut mieux les acheter dans le magasin où vous 
menez l’opération.  

Notez les dates de l’opération : 
 
Depuis quelques années, nous commençons nos ventes dès le mois d’octobre et il arrive 
que cela se poursuive jusqu’en décembre. Ce sont les personnes qui organisent qui  
choisissent le meilleur moment pour les ventes. 

Grâce à votre persévérance : 
 

Nous avons pu depuis de nombreuses années aider des milliers d’enfants à travers tous nos 
programmes. Notre slogan 2 euros =  6 repas fait réfléchir les gens et dans beaucoup de 
pays nous pouvons même donner plus de 6 repas. 

Espérons que l’édition 2007 : 
 
Soit aussi bonne que 2006. L’opération « Orange » est bien connue et nous avons beaucoup 
de personnes qui viennent spontanément acheter une orange. C’est plutôt de personnes qui 
organisent ou qui participent à des ventes que nous manquons, alors n’hésitez pas à venir 
nous soutenir pour cette opération  si importante pour l’association. 

S.O.S 

Si vous avez des questions ou si vous rencontrez un problème contactez moi au             

06 71 19 66 05 
Benjamin FLAMMEN
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Le 12 mai 2007 à 20h, au trèfle à Rixheim, le Kiwanis Mulhouse Bollwerk a ressuscité pour Terres des 

Hommes Alsace….. Les Beatles. 
 
C’est en 2006 que Marie Laure HUMMEL nous a téléphoné pour nous demander si nous étions partant pour un 
concert unique d’un groupe autrichien plus vrai que nature dans un show BEATLES. 
 
Comment résister à une telle proposition et au fil des réunions de préparation, nous avons pu constater le 
sérieux et l’efficacité du Kiwanis avec à leur tête leur président Thierry HUMMEL. Ils nous ont bluffés car la 
finalisation du concert n’était pas une mince affaire. 
 
La soirée a été époustouflante et les bénévoles de Terre des Hommes Alsace étaient présents pour donner un 
gros coup de main. 
 
A l’issue du concert c’est un chèque de 19 500 euros qui a été remis à Terre des Hommes Alsace pour les 
enfants du Brésil.  
 
L’émotion est encore montée d’un cran quand Simon REY a pu entendre le résultat par téléphone, car il était 
au Brésil à ce moment-là. 
 
Nous ne pouvons qu’éspérer reconduire une telle soirée l’année prochaine ; alors maintenant Monsieur le 
Président, déccrochez nous une autre étoile. 
           Brigitte 
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